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LA FRANCE ET L’ANGLETERRE EN INDO-CHINE 171

désirez. L'inventaire des piéces se trouve i la téle de clistiag

dossier. -
« Je me rappelle d’avoir dans le temps beaucoup entendu

parler de la Cochinchine, et qu'a cette époque I'Evéque

.d’Adran vint & Paris avec le fils de ce Roy pour y solliciter
les secours de la France. Cette négociation traina beaucoup
en longueur. Cependant le Ministre de la Marine, d’aprés les
ordres du Roy, destina des troupes et nomma un général
pour suivre celte expéditipn. A son arrivée, il trouva que le
Roy avail reconquis son royaume sans secours étranger. Je
n’ose garantir littéralement ces faits; je ne vous les pré-

:sente que comme objet de mémoire » 1.

Peu chercheurj le Sieur Deluzines |

Mais les événements deviennent de plus en plus
graves en Kurope ; il n’est plus question de la
Cochinchine avant le retour des Bourbons.

-

1. Archives de la Marine el des Colonies. — Extrait partiellenient par
M. Septans. "
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